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Brèves instructions d’utilisation
Utilisation

1. Mettre l’appareil en fonctionnement : appuyer 
sur l’interrupteur Marche/Arrêt « on/off » ou 
sur la touche « start ».

2. Déplacer l’appareil par des mouvements hori-
zontaux sur la surface à contrôler.

3. Lire le 1er résultat sur l’afficheur 
(ici : aucun objet n’a été détecté).

4. Tourner l’appareil de 90°.

5. Déplacer alors l’appareil par des mouvements 
verticaux sur la surface à contrôler 
(ici : affichage d’un objet).

6. Afin de localiser précisément l’objet, déplacer 
l’appareil, sans pour autant l’écarter du mur, 
au-dessus de l’objet jusqu’à ce qu’au niveau 
de l’afficheur, la ligne médiane de l’appareil 
D-tect 100 coïncide avec le centre de l’objet 
détecté.

Attention !!
• Toujours effectuer 2 mesures (mesure en croix, de 90° l’un par rapport à 

l’autre) afin de détecter également des objets pouvant être orientés paral-
lèlement à la direction de déplacement !

• Mode de fonctionnement/Mode S = standard ;
le cas échéant, adapter le mode de fonctionnement (touche « mode ») à la 
surface à contrôler.
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Brèves instructions d’utilisation
Mode de fonctionnement (mode)

Combien de signaux y a-t-il sur l’afficheur ?

Conseil :
• Dans la mesure du possible, faire disparaître les cavités avec le « mode 2 ».

• Il est possible de différencier les cavités des objets en effectuant trois mesures 
à des hauteurs différentes l’une par rapport à l’autre : En raison du décalage 
des pierres, les cavités correspondantes sont affichées de manière décalée. 
Seule la conduite (verticale) est affichée à la même position dans toutes les 
mesures :

Mode standard, 
Maçonnerie

Béton

Parois préfabriquées, bois, 
sol, parpaings creux
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Percer ou ne pas percer ?

Où, selon vous, se cachent les conduites dans cette 
cuisine vidée ?

Voilà le tracé réel des différentes conduites !
L’auriez-vous cru ?

Voir clair au lieu de percer à l’aveuglette ! 
Le D-tect 100 vous épargne une douche froide !
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Objets détectables

Le D-tect 100 détecte pratiquement tous les objets et détermine la profondeur de 
perçage admissible.

Tuyaux en matière plastique – 
Nouveauté mondiale !

Tous les câbles électriques 
(qu’ils soient sous tension ou 
non), câbles électriques à 
courant faible, câbles électri-
ques triphasés

Tuyaux en cuivre, acier, 
aluminium

Fers d’armature et supports 
métalliques ou constructions 
en bois dans des parois pré-
fabriquées, etc.
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Eléments de l’appareil

Afficheur

Eclairage de 
l’afficheur

Touche « mode » : 
Commutation du 
mode S/1/2 et 
aide en ligne

Mise en 
fonctionnement/
Arrêt

Touche de mesure 
(sert également à 
la mise en fonc-
tionnement)

Poignée

Trait de visée

Capteur de 
déplacement
(roue)

Surface de me-
sure surface de 
détection*

Plaque signaléti-
que

Couvercle du 
logement des 
piles

Verrouillage du 
logement des 
piles

       Face avant                    Face arrière
* Attention ! Ne pas appliquer de plaquette (nom 

de la société, p.ex.) sur la surface de mesure !

Vue en coupe du D-tect 
100, affichage du mode 
de fonctionnement/du 
mode sélectionné

Surface (mur, plafond, 
sol)

Zone déjà balayée (clair)

Graduation de profon-
deur pour la détermina-
tion de la profondeur de 
perçage admissible

Objets éventuels se 
trouvant derrière l’objet 
détecté (gris) ; dans cet 
endroit, pas d’informa-
tion possible.

Centre de l’objet dé-
tecté (ligne blanche)

Ligne médiane de 
l’appareil D-tect 100

Zone pas encore 
balayée

Bords extérieurs de 
l’appareil D-tect 100 
– lignes en pointillé

Afficheur
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Utilisation

1. Mettre l’appareil en fonctionnement : appuyer 
sur l’interrupteur Marche/Arrêt « on/off » ou 
sur la touche « start ».

2. Déplacer l’appareil par des mouvements hori-
zontaux sur la surface à contrôler.

3. Lire le 1er résultat sur l’afficheur 
(ici : aucun objet n’a été détecté).

4. Tourner l’appareil de 90°.
5. Déplacer alors l’appareil par des mouvements 

verticaux sur la surface à contrôler 
(ici : affichage d’un objet).

6. Afin de localiser précisément l’objet, déplacer 
l’appareil, sans pour autant l’écarter du mur, 
au-dessus de l’objet jusqu’à ce qu’au niveau 
de l’afficheur, la ligne médiane de l’appareil 
D-tect 100 coïncide avec le centre de l’objet 
détecté.

Attention !
Toujours effectuer 2 mesures (mesure en 
croix, de 90° l’un par rapport à l’autre) afin 
de détecter également des objets pouvant 
être orientés parallèlement à la direction 
de déplacement !

Un tuyau en matière plastique en réel et tel qu’il est signalé 
sur l’afficheur :

Espace
derrière le 
tuyau en 
matière

plastique

*La largeur de la barre représentée sur l’afficheur peut différer de la largeur 
réelle de l’objet ! La représentation en barre sur l’afficheur n’a rien à voir avec 
le tracé réel de l’objet (ici : tuyau vertical) !

*Tuyau en 
matière
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Touche « mode » : Fonctions
Quel mode faut-il choisir pour quelle application ?

Mode S : approprié pour : 
la brique silico-calcaire, la brique creuse, la brique 
de maçonnerie, etc.
Le réglage standard (S) sur lequel est commuté l’appareil 
au moment de sa mise en fonctionnement convient à la 
plupart des applications. Ce réglage permet de visualiser 
les objets jusqu’à une profondeur de 6 cm. Les cavités des 
maçonneries ou les tuyaux vides en matière plastique de 
moins de 2,5 cm de diamètre ne sont éventuellement pas 
affichés. Ne quitter ce mode de fonctionnement que si l’on 
désire percer plus profondément (« mode 1 ») ou qu’il s’agit 
de parois constituées de plusieurs couches de matériaux 
superposées, ou de parpaings creux (« mode 2 »).

Mode 1 : approprié pour :
le béton et les parpaings pleins
Le « mode 1 » est approprié pour les mesures dans les 
parois constituées de matériaux homogènes. Il permet 
alors d’afficher les objets jusqu’à une profondeur de 
10 cm. Dans les parois constituées d’un matériau hété-
rogène (p.ex. parois préfabriquées), le « mode 1 » entraî-
nerait une représentation peu claire, étant donné que 
même les cavités seront affichées.

Mode 2 : approprié pour : 
les parois préfabriquées et les parois constituées 
de plusieurs couches de matériaux superposées 
(sol, plafond en bois, parpaing creux)
Le « mode 2 » est approprié pour les mesures dans les 
parois constituées de plusieurs couches de matériaux su-
perposées (p.ex. parois préfabriquées, planchers) ou bien 
présentant de nombreuses cavités (p.ex. plaques de pla-
coplâtre, parpaing creux). Ce mode permet, jusqu’à une 
profondeur de 4 cm, d’afficher la présence de câbles 
électriques, de métaux et de conduites remplies d’eau. Le 
bois n’est affiché qu’en « mode 2 ».

Remarque : 
Les cavités sont supprimées dans la mesure du possible. Avant
de commencer la mesure ou tant que le symbole « i » apparaît
en bas à gauche sur l’afficheur, il est possible de faire afficher
une explication sur le fonctionnement de l’appareil en appuyant
sur la touche « mode » (durée : 1 min env.). La mesure propre-
ment dite peut être démarrée à tout moment ; il suffit d’appuyer
sur la touche « start ».

1 Brique creuse 
silico-calcaire

2 Brique de 
maçonnerie

1

2

1 Béton
2 Parpaing plein
3 Béton cellulaire

1 2

3

1 Paroi préfabriquée
2 Plaque de 

placoplâtre
3 Sol
4 Parpaing creux

1 2

3
4
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Différentes structures des parois et sols : Parpaing creux

Construction modèle d’une paroi en parpaing creux
– maçonnerie avec cavités
– tuyau en matière plastique
– enduit

Affichage :
En « mode 1 », les cavités assez importantes des matériaux d’une structure à 
trous marquée (p.ex. parpaings creux) sont affichées comme des objets. Sur l’af-
ficheur sont indiqués 4 objets disposés régulièrement avec une profondeur de per-
çage possible de 2,5 cm env. ainsi qu’un objet tout près de la surface. La 
disposition régulière des objets plus profonds laisse supposer qu’il s’agit d’une 
structure à trous dans la maçonnerie. 

Conseil :
Dans ce cas-là, utiliser le « mode S », les cavités moins importantes seront alors 
supprimées. Le cas échéant, commuter sur « mode 2 » afin de supprimer les cavités 
importantes.

Il est possible de différencier les cavités des objets en effectuant trois mesures à 
des hauteurs différentes l’une par rapport à l’autre : en raison du décalage des 
pierres, les cavités correspondantes sont affichées de manière décalée. Seule la 
conduite (verticale) est affichée à la même position dans toutes les mesures.

1 objets disposés ré-
gulièrement à la même 
profondeur

2 tuyau en matière plastique 
à proximité de la surface
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Différentes structures des parois et sols : 
Objets disposés de manière très serrée

Construction modèle d’une paroi en briques creuses :
– briques de maçonnerie avec cavités 
– 2 conduits encastrés posés de manière très serrée 
– enduit

Affichage :
Etant donné que la distance entre les deux câbles électriques est inférieure à 
40 mm, les deux câbles sont représentés sur l’afficheur comme étant un seul ob-
jet. En raison de la proximité des deux objets l’un par rapport à l’autre et en raison 
du danger qui en résulterait, l’appareil D-tect 100 ne recommande pas le perçage 
entre les deux câbles. 

1 Briques creuses
2 Enduit
3 Câbles électriques
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Différentes structures des parois et sols : 
Brique silico-calcaire

Construction modèle d’une paroi en briques creuses silico-calcaire :
– maçonnerie avec cavités
– tuyau en matière plastique (vide et sec)
– enduit

Remarque : 
L’appareil D-tect 100 n’affiche que la profondeur de perçage admissible jusqu’au 
premier objet – ici le tuyau en matière plastique.

Affichage :
En « mode S » ou « 1 », le tuyau en matière plastique et les trous sont affichés. La 
différenciation du tuyau en matière plastique est possible en raison de sa différence 
par rapport à des cavités de maçonnerie régulières ou en effectuant des mesures 
à des hauteurs différentes l’une par rapport à l’autre (voir page 11).

Le « mode 2 » supprimerait les cavités ou les tuyaux vides en matière plastique 
jusqu’à un diamètre de 40 mm env. Au cas où l’intérieur du tube serait humide ou 
rempli d’eau, il sera affiché en « mode 2 » – même si le diamètre est inférieur à 
40 mm.

Tuyau en matière plastique sec avec isolation

Indications sur l’afficheur :
1 tuyau en matière plastique à proximité 

de la surface
2 cavité

Cavités

2 1
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Différentes structures des parois et sols : Parois constituées 
de plusieurs couches de matériaux superposées

Construction modèle d’une paroi en briques creuses :
– maçonnerie
– câbles encastrés (à gauche câble de la sonnerie électrique)
– par-dessus une plaque de placoplâtre fixée par quelques points de collage

Dans de tels cas avec jonctions de couches et inclusions d’air (ici jonction entre 
plaque de placoplâtre – air – maçonnerie), il convient d’utiliser le « mode 2 ».

Indications sur l’afficheur en « mode 2 » :
1 Câble de sonnerie électrique et câble 

encastré
2 Point de collage de la plaque de placo-

plâtre (morceau de plâtre ; ne figure 
pas ici)

Remarque : 
Lorsque la même mesure est effec-
tuée encore une fois mais à quel-
ques cm plus en profondeur, le 
point de collage disparaît et seuls 
les deux câbles sont affichés.

Câble de sonnerie 
électrique

Câble encastré

1 2 1

1 1
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Différentes structures du sol : Chauffage par le sol 1

Construction modèle d’un chauffage par le sol :
– matériaux d’isolation
– treillis soudé pour béton armé
– conduits de chauffage en cuivre ou matière plastique
– dalle et carrelage

Indications sur l’afficheur en 
« mode S et 2 » :
1 Conduit de chauffage
2 Treillis soudé pour béton armé

Affichage :
L’appareil D-tect 100 affiche les 
treillis soudés pour béton armé 
comme structure régulière avec une 
profondeur de perçage possible de 
3 cm. Le conduit de chauffage posé 
au-dessus (profondeur de perça-
ge possible 1,5 cm) se distingue 
clairement.

Au cas où une légère armature en 
treillis ou un treillis pour dalle, posé 
par-dessus les conduits de chauffa-
ge, serait utilisé au lieu du treillis 
soudé pour béton armé, l’appareil 
D-tect 100 peut détecter en règle 
générale les conduits remplis d’eau 
se trouvant en dessous.

Conduit de chauffage

Treillis soudé pour 
béton armé

1 2 1 2 1

11 1
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Différentes structures du sol : Chauffage par le sol 2

Construction modèle d’un chauffage par le sol :
– béton
– matériaux d’isolation
– conduits de chauffage en matière plastique
– dalle

Indications sur l’afficheur en 
« mode S » :
Dans le réglage standard, la première 
jonction dalle – matériaux isolants est 
affiché comme objet étendu dans le ba-
layage de ce fond constitué de plu-
sieurs couches. Les conduits de 
chauffage sont détectables car ils sont 
placés un peu plus au-dessus.

Indications sur l’afficheur en 
« mode 2 » :
La représentation de cette construction 
faite de plusieurs couches superposées 
est plus claire en « mode 2 ». L’appareil 
D-tect 100 détecte les conduits de 
chauffage remplis d’eau et supprime la 
jonction. Ceci entraîne une représenta-
tion plus claire.

5 Revêtement du sol

4 Dalle

3 Couche de 
matériaux isolants

Jonction

1 Conduits de chauffage

2 Revêtement du sol
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Différentes structures des parois : Parois préfabriquées

Construction modèle d’une paroi à supports en métal ou en bois :
– plaque de placoplâtre
– cavité remplie de matériaux isolants
– construction de base : ici : poutres

Pour les parois préfabriquées, toujours travailler en « mode 2 » afin de supprimer 
les cavités/matériaux isolants.

Remarque : 
Dans les parois préfabriquées, les supports doivent être localisés. La construction 
de base se différencie p.ex. des conduits cachés par la disposition régulière des 
supports ou par leur largeur.

Remarque sur l’indication sur l’afficheur :
Sur l’afficheur, seule est affichée la poutre, les cavités/matériaux isolants seront 
supprimés. Le milieu de la poutre est affiché avec précision, la largeur cependant 
indiquée sur l’afficheur peut varier de la largeur réelle de l’objet, si celui-ci est en 
bois. Dans les supports en métal, la largeur est indiquée de manière précise.

Indications sur l’afficheur en 
« mode 2 » :

1 Poutres
2 Matériaux isolants
3 Plaques de placoplâtre
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Questions et réponses

Comment fonctionne l’appareil D-tect
100 ?

L’appareil D-tect 100 travaille selon un
nouveau principe capacitif mis au point
par Bosch, utilisant un champ électro-
magnétique à haute fréquence. Grâce à
la fréquence située dans la plage de gi-
gahertz, la sensibilité est telle que mê-
me les tuyaux vides en matière
plastique ou les cavités dans les parois
peuvent être détectés. Lors du balaya-
ge des objets inclus dans la paroi, ayant
des caractéristiques électriques diffé-
rentes, l’intensité du champ électrique
varie, celle-ci est évaluée en combinai-
son avec le déplacement de l’appareil
et traitée par un microprocesseur pour
être indiquée sur l’afficheur. 

Champ électromagnétique à haute fré-
quence – dans quelle plage de fréquen-
ce ?

La fréquence de travail du capteur se si-
tue à 2,5 GHz env., c’est-à-dire dans
un ordre de grandeur des téléphones
mobiles.

Y a-t-il des exemples de champs élec-
triques ?

Un champ électrique se crée entre deux
électrodes sur lesquelles on applique
une tension (comme dans un condensa-
teur). Les appareils de mesure de
l’épaisseur travaillent souvent en utilisant
les champs électriques.

Durant le processus de mesure, y a-t-il
un champ magnétique qui se crée ?

Dès qu’un champ électrique se crée ou
qu’il disparaît, il y a des courants qui
provoquent toujours, eux aussi, des
champs magnétiques. Ceux-ci cepen-
dant ne sont pas utilisés pour la mesu-
re.

Où se trouve la surface de mesure ?
Où se trouve exactement la surface de
détection ? 

Lorsqu’on retourne l’appareil, on voit un
endroit avec une surface striée. C’est la
surface de détection (voir les instruc-
tions d’utilisation).

Faut-il presser légèrement/fortement
l’appareil D-tect 100 contre le fond lors
du mesurage ?

Ce qui est important, c’est une distance
régulière du capteur par rapport au mur
lors de l’opération. C’est la raison pour
laquelle il faut travailler en exerçant une
pression modérée régulière qui assure
un contact sans glissement des roues
et ainsi une mesure correcte de dépla-
cement.

La direction de déplacement de l’appa-
reil doit-elle être déterminée avant d’ef-
fectuer la mesure ?

Non. Placer tout simplement l’appareil
sur la paroi et démarrer.

Qu’est-ce qui se passe avec les objets
orientés dans la direction de déplace-
ment de l’appareil ?

Fonctionnement général et données techniques
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Questions et réponses

L’appareil D-tect 100 détecte les objets
orientés perpendiculairement à la direc-
tion de déplacement de l’appareil. Les
objets orientés parallèlement à la direc-
tion de déplacement ne peuvent pas
être détectés. C’est la raison pour la-
quelle il faut effectuer une mesure en
croix, c’est-à-dire une mesure horizon-
tale et une verticale.

Quelle taille fait la plage de mesure ?

Elle est illimitée. Cependant, l’appareil
ne mémorise que les données des trois
derniers mètres.

Quelle est la distance minimale entre les
objets ? L’appareil fonctionne-t-il éga-
lement avec des distances inférieures à
2,5 cm ?

L’appareil D-tect 100 peut représenter
de manière distincte les objets situés à
proximité de la surface lorsque la dis-
tance est de 40 mm au minimum. Plus
l’objet se situe en profondeur, plus cette
valeur augmente en fonction du maté-
riau et du type d’objet d’une manière
qu’il faut encore déterminer.

Quelle marge de sécurité est calculée
pour l’affichage de la profondeur de
perçage (entre objet et la profondeur de
perçage affichée) ?

Marge de sécurité : 1 à 2 cm. A cela
s’ajoute la tolérance de l’appareil :
±5 mm (sur le béton).

L’appareil D-tect 100 affiche-t-il la lar-
geur ou la distance entre les objets ? La

largeur indiquée sur l’afficheur est-elle
identique à la largeur en réalité ?
L’épaisseur des fers d’armature, p.ex.,
est-elle affichée ?

L’appareil D-tect 100 affiche avant tout
le milieu des objets. La largeur de la bar-
re indiquée sur l’afficheur ne corres-
pond qu’à la largeur de l’objet réel
lorsqu’il s’agit d’objets métalliques
(avec un diamètre >4 cm). Une marge
de sécurité est calculée à gauche et à
droite ; cependant elle ne suffit peut-
être plus pour de gros objets non méta-
lliques.

La largeur réelle est-elle affichée pour
des supports en métal ?

Oui, dans les supports en métal, la lar-
geur est indiquée de manière précise.

L’appareil D-tect 100 peut-il être utilisé
pour la détection de conduits de chauf-
fage dans le sol ou dans les murs ?

Dans certain cas, oui. Le champ électro-
magnétique de l’appareil D-tect 100 est
fortement influencé par les différents ma-
tériaux superposés tel que le béton, le
polystyrène expansé, la dalle, etc. et leur
densité physique différente. Les conduits
de chauffage ne peuvent donc peut-être
plus être identifiés de manière précise.
Ceci vaut également pour les grilles et
serpentins réchauffeurs posés de maniè-
re très serrée et à proximité de la surface.
Voir les indications quant à la distance
minimale des objets voisins et les « Cas
de mesure spécifiques » se trouvant
dans les instructions d’utilisation.

Fonctionnement général et données techniques
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Questions et réponses

La détection se fait-elle aussi à travers
le carrelage ?

Contrairement aux appareils de détec-
tion d’aujourd’hui, l’appareil D-tect 100
fonctionne correctement même avec
les carreaux munis d’un support cé-
ramique rouge à oxyde de fer. Cepen-
dant il faut s’attendre à ce qu’en cas de
pose à blanc, il y ait des inclusions d’air
derrière les carreaux qui seront affi-
chées comme objets.

Qu’est-ce qui se passe pour la brique,
le Poroton, la brique creuse, le silico-
calcaire (qui constituent 70 % des appli-
cations) ?

En règle générale, dans les matériaux de
maçonnerie disposant d’une structure à
trous marquée (p.ex. brique creuse), les
trous peuvent également être affichés
comme objets, ce qui rend difficile la dif-
férenciation des objets réels des trous
qui ne sont pas importants. En raison de
la disposition et de la profondeur réguliè-
res, les trous proprement dits peuvent,
en règle générale, être facilement être
différenciés des inclusions qui échap-
pent à toute régularité. Avec des petites
cavités, il est recommandé de travailler
en « mode S » ; avec des grandes cavi-
tés, en « mode 2 ».

Que se passe-il pour les parois en
métal ?

Les surfaces métalliques sont affichées
comme de gros objets continus derrière
lesquels aucun autre objet ne peut être
détecté. Attention : Lorsque des pla-

ques en bois sont posées dessus, le
métal risque d’être affiché à une profon-
deur trop importante.

Comment les grilles en métal sont-elles
affichées.
Comment une grille en acier à mailles
serrées/un métal déployé sont-ils affi-
chés ?

Suivant la taille des mailles, il y a soit un
signal permanent (grille à mailles ser-
rées) soit des signaux réguliers affichés
à la même profondeur. Dans une grille à
fil très mince, celle-ci est éventuelle-
ment supprimée ou il n’y a pas d’affi-
chage (cas très rare).

Comment l’appareil D-tect 100 réagit-il
à l’humidité ?

L’appareil D-tect 100 réagit à l’eau. Les
endroits humides qui se distinguent
d’un environnement sec sont donc affi-
chés comme des objets. Des endroits
étendus humides (tel que le béton frais)
compliquent largement la détection des
objets inclus.

A quel point le mur doit-il être sec pour
permettre une détection fiable ?

Il n’est pas possible d’indiquer une va-
leur limite pour l’humidité admissible,
d’ailleurs cela ne sert à rien étant donné
que l’utilisateur ne pourra pas la mesu-
rer. Il est recommandé d’effectuer un
contrôle de plausibilité à un endroit dont
on connaît le tracé de l’objet.

Fonctionnement général et données techniques
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A quel point un tuyau en matière plasti-
que doit-il être humide pour être détec-
té ?

Tous les tuyaux en matière plastique
sont détectés à partir d’un diamètre de
3,5 cm env. Lorsque l’intérieur des
tuyaux en matière plastique est humide
ou muni d’une couche de rouille, même
les tuyaux d’un plus petit diamètre sont
détectés. Les tuyaux d’un diamètre de
6 mm ne sont plus détectés même s’ils
sont pleins d’eau.

Comment peut-on effectuer la mesure
en cas d’inégalités de la surface ?

En utilisant un carton, p.ex. Il faut tout
simplement faire attention qu’il n’y ait
pas de bulles d’air pouvant exercer une
pression sur le carton. L’épaisseur du
carton doit être déduite de la profon-
deur de perçage admissible avant d’ef-
fectuer le perçage proprement dit.

L’appareil D-tect 100 peut-ils détecter
des objets derrière les miroirs ?

Non ! En raison des leur revêtement mé-
tallique, les miroirs constituent des ob-
jets étendus derrières lesquels aucun
autre objet ne peut être détecté.

Comment marque-t-on le point de per-
çage admissible ?

La mesure en croix permet d’établir
deux lignes axiales, l’intersection de ces
lignes constitue le point de perçage.

Peut-on utiliser l’appareil D-tect 100 à
l’extérieur par temps de pluie ?

L’eau influence le capteur de manière
générale. Afin de pouvoir travailler cor-
rectement avec l’appareil D-tect 100, il
faut éviter que la pluie tombe directe-
ment sur l’appareil ou sur la surface à
examiner. L’appareil, en soi, ne sera
pas endommagé par la pluie (IP 54).

L’appareil D-tect 100 réagit-il aux varia-
tions de température ? Y a-t-il des pro-
blèmes lorsque l’on laisse la nuit
l’appareil D-tect 100 dans la voiture
(humidité et froid) ?

La plage de température admissible est
spécifiée dans les instructions d’utilisa-
tion. De petites variations de sensibilité
quant à la température peuvent entraîner
dans de rares cas des différences dans
l’affichage pour des objets petits ou se
trouvant à une profondeur importante.

Peut-on repérer des chevilles se trou-
vant en dessous de la surface ? Les ob-
jets ponctuels sont-ils détectés (fers
d’armature en direction de la surface à
mesurer, vis, points d’ancrage) ?

Les chevilles (bien que grandes et en mé-
tal) ne sont détectées que si la cheville
est prise exactement au milieu par la sur-
face de détection de l’appareil D-tect
100. Ceci est valable également pour les
vis, les clous, etc. Les objets ponctuels
<2,5 cm ne sont pas détectés. 

Fonctionnement général et données techniques
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Un objet situé en biais est-il affiché/
détecté ?

Le croisement objet/appareil est affi-
ché. Une barre apparaît à la profondeur
correspondante.

L’appareil fonctionne-t-il aussi dans les
constructions anciennes ?

Oui, cependant il faut des connaissan-
ces de base sur les matériaux et struc-
tures de construction (p.ex. construc-
tion en colombage avec métal déployé
sur la poutre). Travailler en « mode S »
ou en « mode 2 ».

Les poutres en bois ou les construc-
tions en bois en général sont-elles
repérées ? L’appareil D-tect 100 peut-il
détecter du bois derrière du bois p.ex.
lors de la rénovation de toitures plates,
la recherche de poutres ?

Les poutres en bois ne sont détectées
qu’en « mode 2 » et seulement lorsqu’il
n’y a pas d’objet massif comme les
supports en aluminium qui est balayé
en même temps. L’appareil s’adapte
au mur, les objets « moins massifs »
sont classés « moins important » et
passent au second plan. Grâce à cette
technique, les cavités de pierre Poro-
ton ou les espaces d’air derrière les pa-
rois Rigips sont supprimées de
manière efficace. Pour les revêtements
en bois d’une épaisseur allant jusqu’à
20 mm, la construction de base est
détectée correctement en règle géné-
rale. En cas de revêtements plus épais,
il se peut que les poutres en bois ne se

distinguent plus suffisamment pour
être affichées.

Le milieu des poutres en bois est-il affi-
ché avec précision ?

Oui, le milieu est affiché, pas la largeur
cependant. La largeur indiquée sur l’af-
ficheur ne correspond pas à la largeur
réelle de la poutre en bois.

Comment l’appareil D-tect 100 réagit-il
avec des colombages (bois dans la
maçonnerie) ? L’appareil détecte-t-il une
poutre en bois disposée en biais dans
une construction ancienne ?

Que la poutre soit disposée en biais ou
à la verticale, cela ne joue aucun rôle.
Les poutres en bois sont détectées no-
tamment en « mode 2 ». Néanmoins, si
la poutre en bois se situe dans un envi-
ronnement qui est physiquement simi-
laire au bois, la poutre ne peut pas être
détectée. Dans ce cas-là, le seul moyen
est d’essayer.

Puissance absorbée avec et sans éclai-
rage

La durée de fonctionnement des piles al-
calines au manganèse recommandées
est de 13 heures en service permanent.
L’utilisation des accus rechargeables ha-
bituels (NiCd, NiMH) n’est donc pas for-
cément avantageuse, cependant elle est
possible. Lorsque l’éclairage de l’affi-
cheur est mis en fonctionnement, la con-
sommation en courant électrique
n’augmente que de 7 % env.

Fonctionnement général et données techniques
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L’appareil D-tect 100 s’arrête-t-il auto-
matiquement en cas de chute acciden-
telle ?

L’appareil ne s’arrête automatiquement
qu’au bout de 5 min d’inactivité. En cas
de chute ou de pose abrupte, l’alimen-
tation en courant électrique peut être in-
terrompue en raison d’un mauvais
contact des piles après la chute, et de
ce fait, l’appareil peut s’arrêter.

Comment faire quand les affichages ne
sont pas compréhensibles et comment
les interpréter correctement ?

Pour profiter pleinement de la perfor-
mance de l’appareil, il faut une certaine
expérience et un peu d’entraînement,
notamment pour des applications plus
complexes. Ce qui est important, c’est
de confirmer les objets détectés par
plusieurs mesures décalées et de bien
suivre le tracé des objets.

Fonctionnement général et données techniques
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L’appareil D-tect 100 peut-il différencier
les matériaux des objets détectés ?

Pour des raisons de sécurité, tous les
objets détectés pouvant être dangereux
lors du perçage, sont toujours affichés
de la même manière. En règle générale,
il n’est pas possible de faire la différence
entre les différents matériaux des ob-
jets.

Différenciation des matériaux et 
tension

L’appareil D-tect 100 peut-il indiquer le
matériau des objets détectés ou une
tension appliquée ?

L’appareil D-tect 100 a été mis au point
pour offrir le maximum de sécurité lors
des travaux de perçage. De par son
principe, il ne différencie pas les maté-
riaux. Il indique toujours la profondeur
de perçage admissible même pour les
objets qui n’étaient pas détectables jus-
qu’à présent, tels que les tuyaux en ma-
tière plastique, les câbles sans tension,
les câbles à courant triphasé ou à basse
tension. Ceci est une nouveauté
mondiale.

Les lignes sous tension sont-elles détec-
tées de manière spéciale ? L’appareil D-
tect 100 peut-il différencier les sources de
courant électrique ?

Non, il n’est pas possible d’afficher si la li-
gne est sous tension ou non. Contraire-
ment au détecteur de métal habituel
cependant, l’appareil D-tect 100 détecte
les lignes qui ne sont pas sous tension

avec la même précision que les lignes
sous tension.

L’appareil D-tect 100 peut-il être utilisé
comme détecteur de câble ?

Il est possible de suivre le tracé d’un câ-
ble électrique lorsqu’on effectue plu-
sieurs mesures décalées.

L’appareil D-tect 100 détecte-t-il des
câbles à fibres optiques ?

Lorsque le câble à fibres optiques est
posé dans un tuyau vide, il peut être dé-
tecté de manière indirecte par ce der-
nier.

Les tuyaux en matière plastique peu-
vent-ils être détectés même s’il n’y a
pas de câbles à l’intérieur ?

Oui, tant qu’ils sont entourés de maté-
riau massif (pierre, enduit, béton), ils
sont détectés comme cavité.

Que se passe-t-il pour des cavités de
taille plus importante ? Comment l’ap-
pareil D-tect 100 réagit-il aux murs en
brique des années 60 (dont les cavités
étaient remplies de mortier ou de bou-
teilles) ? Quel mode faut-il choisir ?

En règle générale, pour les matériaux
de maçonnerie disposant d’une struc-
ture à trous marquée (p.ex. brique creu-
se), les trous peuvent également être
affichés comme objets. En raison de la
disposition et de la profondeur réguliè-
re, les structures à trous peuvent être
différenciées des conduits, tuyaux, etc.
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Dans le mode standard S (profondeur
de mesure 6 cm) ou le mode 2 (profon-
deur de mesure 4 cm), les structures à
trous plus profondes ne sont pas affi-
chées.

Est-il possible de repérer des prises de
courant/boites de distribution encas-
trées et leurs cavités ?

Oui, tant que la boîte encastrée se distin-
gue clairement de la pierre environnante.
Ce qui peut poser des problèmes : bé-
ton cellulaire, Poroton et autres maté-
riaux à grande teneur en air.

Que se passe-t-il pour les tuyaux d’eau
froide dépourvus d’isolement ?

La température du tuyau ou son conte-
nu ne joue aucun rôle. Les tuyaux d’eau
froide dépourvus d’isolement dans les
parois préfabriquées peuvent présenter
de l’eau de condensation par des
temps chaud et humide ; ceci n’a pas
d’influence sur la détection. L’eau gelée
ne peut pas être détectée.

Commutation sur un autre mode

Comment le mode fonctionne-t-il ?
Quand faut-il choisir quel mode ? Pour-
quoi n’y a-t-il pas qu’un seul mode ?

Les matériaux et constructions des pa-
rois fortement différents exigent inévita-
blement une évaluation appropriée des
valeurs de mesure. Avec un petit nom-
bre de modes différents, la même fonc-
tion du capteur est exploitée et affichée
de manière différente.

Où est indiqué le mode de service ?

L’appareil D-tect 100 indique le mode
en haut sur l’afficheur avec un « S », « 1 »
ou « 2 ».

Pourquoi l’appareil se trouve-t-il en
« mode S » après l’avoir mis en fonction-
nement ?

Ce réglage est approprié pour la plupart
des constructions murales telles que la
brique silico-calcaire, la brique creuse,
les parpaings creux, la brique de maçon-
nerie, etc. Les installations murales typi-
ques (conduits, tuyaux, etc.) se trouvent
dans une plage de profondeur allant jus-
qu’à 6 cm, profondeur pouvant être sai-
sie de manière fiable en « mode S ».

Pourquoi la sensibilité et la graduation
de profondeur changent-elles en même
temps ?

Plus l’appareil mesure avec sensibilité,
plus la portée est grande et plus les ob-
jets hétérogènes tels que les bulles d’air
sont vite détectés dans le mur.

Quand est-il judicieux d’utiliser le « mo-
de 1 » ?

Seulement lorsqu’il faut percer à une
profondeur supérieure à 6 cm et que le
mur est homogène. De petites bulles
d’air ou des tuyaux vides en matière
plastique sont mieux détectés en « mo-
de 1 » qu’en « mode 2 ».
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Quel mode faut-il choisir pour la pierre
Ytong ?

Normalement, c’est le mode standard.
Etant donné qu’il s’agit d’un matériau
homogène, il est également possible de
choisir le « mode 1 » lorsqu’il faut percer
jusqu’à 10 cm de profondeur.

Rayonnements, perturbations, sé-
curité

Sécurité – indication quant à l’antipara-
sitage – l’appareil est-il dangereux ?

Il n’y a aucun danger qui émane de l’ap-
pareil. Comme tous les autres outils de
mesure, les télémètres à laser p.ex., il
est conforme aux normes correspon-
dantes en vigueur quant à la compatibi-
lité électromagnétique et respecte les
valeurs limites qui y sont déterminées.

Un stimulateur cardiaque peut-il exer-
cer une influence sur l’appareil D-tect
100 et vice versa ?

Une influence réciproque des stimula-
teurs cardiaques et de l’appareil D-tect
100 peut être exclue en raison de la
conformité aux normes correspondan-
tes en vigueur quant à la compatibilité
électromagnétique.

Les téléphones mobiles peuvent-ils exer-
cer une influence sur l’appareil D-tect
100 et vice versa ?

En raison de leur puissance radio, les mo-
biles constituent des sources potentielles
de perturbation pour l’appareil D-tect
100. Néanmoins, en raison du service
émetteur par intermittence des télé-
phones mobiles, l’appareil D-tect 100
dispose suffisamment de temps pour
mesurer sans entrave entre les séquen-
ces d’émission. Une accumulation de té-
léphones mobiles utilisés de manière
intense à proximité immédiate peut avoir
des répercussions sur la fonction de dé-
tection de l’appareil D-tect 100, et provo-
quer en conséquence un message
d’erreur sur l’afficheur. Une influence in-
verse de l’appareil D-tect 100 sur les télé-
phones mobiles est pratiquement exclue
en raison de la conformité aux normes
correspondantes en vigueur quant à la
compatibilité électromagnétique.

Les rayonnements de l’appareil D-tect
100 forment-ils un champ fermé ?

L’appareil D-tect 100 n’émet pas de
rayonnements. Le capteur est entouré
d’un champ électrique avec des lignes
de champ qui se renferment sur elles-
mêmes.

Service, Conseil, Soutien

Quel message d’erreur est affiché en
cas de panne ?

Il n’y a pas de message d’erreur défini
en cas de panne !
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